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Le groupe episcopal de Geneve
Charles Bonnet

A la suite des nombreux chantiers ouverts
au pied ou sur la colline de Geneve, il est
aujourd'hui possible de mieux cerner les

origines du developpement urbain. Alors
qu'un port et son agglomeration sont dejä
etablis vers 120 avant J.-C. sur la rive

gauche du lac, on attendra plusieurs
decennies avant d'installer aussi des habitations

sur la hauteur. Ce nouveau noyau
urbain, sans doute protege par des murs et
des fosses, s'etendra rapidement jusqu'au
Plateau des Tranchees. Le centre adminis-
tratif et religieux semble s'etre maintenu
longtemps ä l'emplacement le plus eleve
de l'oppidum. Les remaniements du Bas-
Empire rendent encore difficile l'interpretation

des restes romains anterieurs. En

revanche, les vestiges des premiers temps
chretiens apportent une Information ex-
ceptionnelle sur l'histoire de la cite des le

IVe siecle.
Les fouilles de la cathedrale Saint-Pierre
ont debute au printemps 1976 par une
premiere Intervention dans la chapelle des
Macchabees. Les recherches se sont
poursuivies de maniere ininterrompue
jusqu'ä ce jour et des surfaces considerables
ont ainsi ete reconnues (fig. 1). Elles sont
presentees au public dans un vaste site
archeologique amenage qui permet de visiter

le sous-sol de la cathedrale et ses environs;

au cours des prochains mois un
parcours supplementaire donnera acces ä

d'autres secteurs.

Une demeure residentielle du Bas-Empire

Lafin du Ille siecle est marquee par de
profonds bouleversements. A la suite des mi-
grations germaniques, de nouvelles structures

politiques et administratives chan-
gent le Statut de Geneve qui devient une
civitas. Les installations portuaires trans-
formees permettent d'acheminer une
quantite de blocs architecturaux qui
proviennent des edifices antiques abandon-
nes de Nyon. Ces blocs vont servir ä elever
une enceinte fortifiee; le terrain protege est
ensuite nivele de maniere ä ce que l'ame-
nagement de plusieurs terrasses facilite la

construction de grands bätiments.
Sur le haut de la colline, cöte nord, une
demeure residentielle est implantee ä l'em¬

placement d'un edifiee plus ancien, eile
appartient sans doute äun personnage ayant
eu des fonetions importantes dans la cite.
Deux ailes du bätiment ont ete etudiees;
leurs dimensions generales, les chambres
chauffees dont elles etaient dotees, ainsi

que la presence de bases de piliers attes-
tant un etage, fournissent quelques
donnees sur leurs fonetions. Ainsi, la disposition

de certaines pieces, par rapport aux
murs posterieurs, laisse supposer que
l'habitation comportait un lieu de cuite, re-
serve aux premiers chretiens. Le proprie-
taire aeeepta d'ailleurs bientöt de detruire
l'un des corps du bätiment pour etablir une
eglise de proportions respectables.

La premiere eglise et ses annexes

Ce sanctuaire presente un plan irregulier
qui tient compte de l'orientation des murs
du bätiment precedent, des fortes
differences de niveaux du terrain et, sous
l'abside arrondie, du lieu de cuite primitif. C'est
sans doute pour cette raison que le choeur
est un peu deporte vers le sud. De
nombreux blocs de remploi sont places dans
les magonneries de la nef, ä quelques
metres les uns des autres; ils formaient des
sortes de piliers apparents sur les parois
externes (fig. 2). Les lits de pierres de
riviere completant la magonnerie paraissent
avoir ete poses entre les supports en

meme temps avec un abondant mortier. La

porte principale s'ouvre lateralement, une
partie du seuil monolithe conserve restitue
sa largeur d'environ 2 metres (fig. 3).
On accedait ä l'entree par un portique qui a

ete tres souvent restaure. Ce dernier me-
nait egalement vers des annexes ados-
sees au choeur. La plus meridionale, de

plan rectangulaire, est dotee d'un sol de
mortier ä tuileau soigneusement prepare.
En un second etat, une abside outrepas-
see est ajoutee ä l'est de ce petit bätiment.
Les traces preservees sur le sol temoignent

d'une usure bien marquee par le

passage entre l'abside et le centre de la

piece, alors que des bancs etaient installes
contre le mur oriental. Le bätiment a peut-
etre des l'origine des fonetions baptis-
males mais les travaux du XVIIIe siecle ont
malheureusement detruit la partie centrale

oü devait avoir ete amenagee la cuve.
L'habitat entoure ces premiers monuments

chretiens. Au sud s'etend une zone
urbanisee durant le Haut-Empire qui reste

partiellement occupee, des constructions
en bois y sont egalement amenagees. Le

plan general trace apres l'edification de
l'enceinte de la ville est encore perceptible
mais, tres tot, l'eglise definit une nouvelle
Organisation urbaine qui ne cessera d'evo-
luer jusqu'au Moyen Age. La datation du

sanctuaire chretien est donnee par le
materiel inventorie dans les couches de nivel-
lement deposees lorsque debute le chantier

au milieu ou durant le troisieme quart
du IVe siecle.

Etablissement d'un groupe episcopal

En l'an 400, le groupe episcopal se constitue

de maniere plus ambitieuse. Le baptistere

rebäti semble marquer le centre d'une

composition architecturale comprenant
deux cathedrales de part et d'autre d'un
atrium, la residence de l'eveque, avec sa

chapelle privee, et plusieurs salles de re-
ception. A cet ensemble s'ajoutent des
habitations d'ecclesiastiques.
La cathedrale sud est edifiee selon des

proportions identiques ä celles de l'eglise
primitive, situee au nord, qui sert de
modele; toutefois, son plan est plus elabore
puisqu'il presente deux rangees de
supports et des amenagements liturgiques
complexes. En effet, une premiere barriere
empechait que les fideles ne s'approchent
trop de l'ambon polygonal et de sa solea,
un passage qui y menait. Un second chan-
cel limitait le presbyterium ä l'est. Des sa-
cristies et une grande salle de reeeption,
au luxueux pavement de mosaique, com-
pletent en deux etats successifs les

annexes associees ä l'edifice.
Le baptistere garde plus ou moins les
dimensions du bätiment precedent. Certes
l'abside est passablement reduite et le plan
rectangulaire, large et peu profond, s'adapte
mal ä la couronne de colonnes qui entoure
la cuve. Le maitre d'oeuvre a voulu placer ce
nouveau baptistere dans l'axe du groupe
cathedral tout en essayant de conserver les

proportions du monument anterieur, devenu

une sorte de vestibule (fig. 4). 221
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fig. 1

Plan topographique du groupe
episcopal de Geneve.
Topographischer Plan.
Piano topografico.

fig 2
Fagade occidentale de la
premiere cathedrale de Geneve.
Westfassade der ersten
Kathedrale.
Facciata occidentale della prima
cattedrale.

fig. 3
Le portique et la porte principale
de la cathedrale nord.
Portikus und Hauptportal der
Nordkathedrale.
II portico e il portale principale
della cattedrale nord.
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Pour relier les trois edifices, on cree un
atrium en utilisant le portique de la cathedrale

nord. Des remaniements modifient le
niveau du sol, la porte de l'eglise, ainsi que
l'acces vers le jardin. Plus tard est installe
un Systeme d'evacuation d'eau qui semble
partir du centre de {'atrium pour se perdre
dans le sol de la cathedrale nord. II est
probable qu'un bassin ou un lavabo (le can-
thare) donnait aux fideles la possibilite de
pratiquer leurs ablutions avant de penetrer
dans le sanctuaire (fig. 5). Une petite
annexe etait d'autre part installee dans l'angle
nord-ouest de l'espace central.
Les vestiges de plusieurs salles de recep-
tion nous renseignent sur l'organisation du
groupe episcopal. Derriere le chevet du
baptistere, une salle chauffee a probablement

servi de triclinium puisque lui etait
associee, ä l'est, une boucherie. Ce vaste
lieu de reunion a sans doute ete utilise par
l'eveque et les clercs, comme le suggere
sa position centrale. Une autre salle ä manger

chauffee etait etablie le long de
l'enceinte du Bas-Empire oü nous restituons
l'emplacement de la residence de l'eveque.

D'importantes reserves de grains et
une amphore encore en place dans des
annexes semblent confirmer cette
hypothese.

{/auia adossee au choeur de la cathedrale
sud avait un acces direct dans le presbyterium

de l'eglise, eile etait chauffee et deco-
ree d'un remarquable pavement de mosaiques

(fig. 6). On peut supposer qu'elle etait
reservee ä l'usage de l'eveque comme se-
cretarium ou salutatorium, soit une piece
dans laquelle se reunissait l'assemblee du
clerge et oü etaient regus les fideles. C'est
egalement lä que l'eveque devait passer
ses vetements sacerdotaux avant les
Offices. Plus tard, avec la construction de la
troisieme cathedrale, une auia presentant
les memes caracteristiques sera edifiee du
cöte sud du sanctuaire ä trois absides. Plus
simple dans ses amenagements et son
decor, eile est de dimensions assez
imposantes et montre qu'au cours des VIe, Vlle
et Ville siecles l'eveque avait acquis un
pouvoir etendu.
Une autre salle chauffee appartient quant ä
eile ä une habitation situee pres de la
cathedrale sud; eile jouxte une seconde salle
de reception. II doit s'agir lä de la maison
d'un ecclesiastique participant ä la vie du
groupe episcopal.
Trois pieces plus exigues, qui flanquent le

mur lateral de la cathedrale nord, se distin-
guent des locaux destines aux reunions.
On y accedait par un long couloir, ou portique,

qui descendait devant la fagade de la
cathedrale. D'etroits espaces separaient

224 chaque chambre, ils servaient ä alimenter

**¦**.3fr

»;.

™J*™iäSi5&

,**' mm.
-

>
¦I ¦\..m

«* -

rs
f'.IrS

*»

¦ V̂;*

Si

f «¦?$?

f n**i #

=*

mmamm

fig. 4
Le baptistere.
Das Baptisterium.
II battistero.

fig 5
Systeme d'evacuation de l'eau
provenant d'un bassin ou lavabo
situe au centre de l'atrium.
Entwässerungskanäle für die
Abwasser einer im atrium stehenden

Wanne oder eines Beckens.
Canale di scarico delle acque
di una vasca o di una fontana
nell'atrium.



les foyers du Systeme de chauffage par
conduits rayonnants. Un avant-corps facili-
tait le passage vers ces locaux sans doute
isoles les uns des autres. Au IVe siecle dejä,

cette serie de pieces se prolongent tout
le long du mur de la cathedrale, jusqu'au
chevet. A la fin du Ve siecle. les chauffages
sont abandonnes et Ion modifie la dimension

de ces sortes de cellules qui etaient
vraisemblablement destinees a des eccle- l

siastiques ayant besoin d'un certain isole-
ment. On ne peut cependant pas exclure
leur emploi pour des visiteurs qui restaient
ainsi a lecart (fig 7)
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Une »cathedrale double« et son baptistere

Les transformations du Ve siecle touchent
la cathedrale nord qui est allongee et son
abside agrandie. Une fois encore, on fait
d'importants amenagements sur le lieu de
cuite primitif suppose et sur l'abside de la

premiere eglise. On cree ainsi un espace
rectangulaire, une large solea, qui pro-
longe le presbyterium limite par une
barriere. Les solides fondations conservees
permettent de reconstituer une elevation
de colonnes et de grandes plaques, ä
l'image des amenagements liturgiques
conserves dans les eglises des pays du
Bassin mediterraneen. Un deuxieme etat
de la solea permet de constater qu'un
escalier a ete place ä son extremite pour re-
lier la nef et le choeur reserve aux eccle-
siastiques. Plus tard, des tombes de
personnages importants vont encore occuper
cet emplacement privilegie.
En comparant ces installations ä celles de
la cathedrale sud, il est possible de proposer

pour chacun des deux sanctuaires des
fonetions differenciees. L'edifice nord etait
destine aux Offices et les fideles s'y reunis-
saient regulierement. On peut supposer
que la solea etait occupee par des porteurs
de cierges ou qu'elle servait comme schola

cantorum. A l'occasion de certaines
ceremonies, le clerge devait se deplacer en
procession, passant au travers de la nef.
La cathedrale sud semble organisee pour
la lecture des textes anciens, on pouvait y
pratiquer en quelque sorte un enseigne-
ment pour les cathecumenes qu'il falla.it

preparerau bapteme. L'eveque, ou son re-
presentant, se tenait dans l'ambon polygonal

avant de rejoindre la cathedre ou le
banc presbyteral de l'abside.
Le baptistere, reconstruit au Ve siecle,
prend de nouvelles proportions avec un
agrandissement occidental. La cuve sur-
montee d'un eiborium est deplacee, alors
que l'abside devient plus vaste. Une
barriere de choeur et un podium, en avant de
l'abside, temoignent de la presence d'un
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fig 6
Une salle de reeeption de
l'eveque.
Empfangshalle des Bischofs.
Sala vescovile delle udienze.
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fig 7
Petite salle chauffee adossee au
nord de la cathedrale principale.
Kleiner geheizter Raum nördlich
der Hauptkirche.
Piccolo locale riscaldato
addossato alla parte nord della
cattedrale.
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autel. L'entree axiale du monument est
egalement associee ä une solea et ä un
ambon comportant sur le cöte une marche
qui facilite l'acces vers la cuve baptismale.
Un second ambon a laisse des traces dans
le sol de mortier ä tuileau sur le bord nordest

de la cuve.
Le baptistere est decore de maniere
somptueuse, les stucs (fig. 8) et les
peintures murales rehaussent des arcatures
qui soulignent l'ouverture de l'abside et les
parois laterales. Plusieurs annexes sont
edifiees de part et d'autre; dans celle du
nord la presence d'un podium indique
peut-etre que la ceremonie du bapteme se
poursuivait dans cette salle avant que le

neophyte ne retrouve la communaute des
fideles dans la cathedrale nord.
Un chantier posterieur (Vle-Vlle siecle) va
provoquer le demantelement complet de
la cuve baptismale et de son baldaquin. Le

Systeme d'adduction d'eau par des tuyaux
en sapin est abandonne et les dimensions
du bassin sont reduites. Un ciborium
pentagona! s'eleve dans le baptistere principal
alors qu'une cuve secondaire est etablie
dans une annexe septentrionale. Ce
deuxieme baptistere est probablement re-
serve aux femmes.
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fig. 8
Fragment de stuc appartenant au
decor du baptistere.
Stuckfragment der Baptisteriums-
ausstattung.
Frammento di stucco appartenente

alla decorazione del
battistero.

La cathedrale nord et l'habitat

Derriere le chevet de la cathedrale nord,
l'aile de l'ancienne demeure residentielle
du Bas-Empire s'est maintenue durant une
longue periode. Les agrandissements du
sanctuaire vont par etapes diminuer le

nombre des pieces disponibles mais
l'occupation du bätiment reste effective oü cela

est possible. Un abondant materiel
ceramique et quelques objets temoignent de
cette continuite de l'habitat. Cependant,
l'annexe qui s'adosse ä l'abside du cöte
nord appartient ä une nouvelle phase des
amenagementsetaduservirdesacristie.il
est probable que l'ensemble de ces locaux
etaient ä disposition des ecclesiastiques
avec d'autres maisons se trouvant dans ce
secteur qui s'etendait jusqu'ä l'angle nordest

de l'enceinte fortifiee.
Les restaurations du choeur de la cathedrale

nord se poursuivent au debut du VIe

siecle, sans doute ä la suite des destruc-
tions provoquees par la guerre fratricide entre

les deux rois burgondes Gondebaud et

Godegisele. Une nouvelle abside de tres
grandes dimensions est alors elevee dans
une couche de deblais brüles et de cendres.
Avec une ouverture de plus de 8 metres, le

choeur voüte marque l'extremite d'une nef
tres allongee. En avant de l'abside, deux

corps lateraux donnent encore plus d'am-
226 pleur au volume interieur de l'edifice.

Contre la fondation de la premiere solea
sont disposees les enormes dalles d'un
tombeau; cette inhumation intra muros est
inhabituelle pour une periode aussi
ancienne. Lors des travaux qui se deroulent
au cours du VIe siecle, les amenagements
liturgiques seront modifies et la sepulture
coupee par les fondations de la barriere.
Aucun ossement n'a ete retrouve, il faut
donc supposer que les restes humains ont
ete transportes ailleurs. Plus tard, une serie
de coffres magonnes vont encore etre
installes pour recevoir des inhumations, au

detriment de la solea qui est arasee puis
remplacee par une barriere de choeur
transversale.
Les bätiments situes derriere le chevet
sont egalement reconstruits. L'incendie et
les destructions ayant entraTne le comblement

de ces pieces d'habitation, le sol est
donc sureleve et de nouvelles fondations
sont posees sur les murs anciens. Elles
sont en pierres de riviere, d'un module irre-
gulier, liees avec de la terre argileuse et, en
elevation, avec un mortier tres friable. Les

techniques antiques sont peu ä peu aban-
donnees, des lors ces magonneries n'ont
plus l'homogeneite des structures
anterieures et l'on peut supposer que les
locaux ne comportaient pas d'etage. Pour le

choeur de la cathedrale, on compense ces
difficultes en elargissant les murs qui s'ele-

vaient beaucoup plus haut. L'etablissement

de contreforts contre la paroi exte-
rieure devait servir ä retenir les poussees
dues au poids d'une voüte.

La troisieme cathedrale

C'est egalement apres la guerre des rois

burgondes que d'importants remaniements

sont entrepris dans la partie centrale

du groupe episcopal, derriere le
baptistere. Les travaux paraissent se derouler
en plusieurs etapes car une grande salle
est etablie au sud, eile est en relation avec
d'autres constructions dont l'interpretation
n'est pas encore possible. Ces dernieres
sont bientöt arasees pour editier une
troisieme cathedrale dont le choeur se
termine par trois absides. La nouvelle eglise
episcopale presente un plan trapu et asy-
metrique; puisque le baptistere subsiste,
eile ne peut en effet s'etendre vers l'ouest
Les contreforts de l'abside principale sont
semblables ä ceux du chevet de la cathedrale

nord, l'analyse des magonneries a

demontre que les deux absides laterales
sont elevees des l'origine au cours du

meme chantier.
La presence du sarcophage d'un personnage

venere place au centre de l'abside et
la disposition des amenagements liturgiques

permettant de se rapprocher de la



tombe indiquent que le sanctuaire servait
en premier lieu au cuite du souvenir.
La grande salle meridionale est alors reu-
nie au choeur de la troisieme eglise epis-
copale. Elle occupe le cöte du presbyterium

qui etait limite par une barriere de
choeur placee tres en avant des amenagements

prevus pour la tombe privilegiee. II

s'agit d'une salle de reception destinee ä

l'eveque ainsi qu'en temoigne l'acces di-
rect au choeur reserve aux ecclesiasti-
ques. Les restes d'une entree laterale don-
nant sur la cathedrale laissent supposer la

presence d'une voie sur laquelle s'ouvrait
la porte permettant aux visiteurs de rejoin-
dre la salle de reception. En deux fois, un
avant-corps a ete ajoute ä la fagade,
comme si l'on desirait rendre cette porte
plus monumentale. L'elargissement a
peut-etre aussi servi ä etablir des escaliers
pour compenser de fortes differences de
niveaux.
Generalement les sols des bätiments de-
crits etaient constitues d'un radier recouvert

d'une epaisse couche de mortier ä
tuileau plus ou moins grossier. Apres le VIe
siecle, on utilise frequemment de la terre
argileuse pour preparer le sol des locaux
importants et c'est le cas de la grande salle
de reception. L'ampleur de celle-ci montre
bien que la troisieme cathedrale prend une
importance grandissante, eile va d'ailleurs
devenir le sanctuaire principal.
Les travaux se concentrent ainsi sur ce
monument qui au debut de l'epoque caro-
lingienneva gagner une vaste surface pour
la nef, apres le demantelement du baptistere.

On transformera sans cesse l'edifice
et le choeur sera plusieurs fois sureleve. II

n'est pas encore possible de savoir si la

crypte circulaire qui apparaTt ä l'epoque
romane trouve son origine dans une rotonde
bätie derriere le choeur ä trois absides. Les
premieres analyses des murs ont montre
les traces d'au moins quatre phases de
construction mais les reprises du Xle siede

rendent cette etude particulierement
delicate.

La cathedrale Saint-Pierre

L'an mil marque l'abandon des deux cathedrales

primitives. Alors qu'au nord, le cloT-
tre et les maisons des chanoines vont oc-
cuper l'emplacement de l'ancien
sanctuaire, la cathedrale sud est entierement
detruite pour faire place ä une aire funeraire.

Toutefois son vocable semble trans-
fere sur l'eglise privee de la residence de
l'eveque, devenue siege de la paroisse de
Notre-Dame-La-Neuve. Le souvenir de
cette cathedrale persiste encore ä la fin du
Moyen Age puisque la chapelle gothique
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s
BH1IS'.i WlWZ
s-1 »w

\,

wmIfll
ü^-*^??C*J*ÜCgS

Wm

fig 9
Au Xllle siecle, les maisons des
chanoines sont edifiees contre
les fondations de la cathedrale
primitive.
Im 13. Jahrhundert wurden die
Wohnräume der Mönche an die
Fundamente der frühchristlichen
Kathedrale angebaut.
Nel XIII secolo alle fondamenta
della cattedrale paleocristiana
vengono addossate le abitazioni
dei canonici.

des Macchabees, edifiee au-dessus du
choeur demantele, portera le vocable de
Notre-Dame durant une certaine periode.
La fagade et le choeur, qui vientsegreffer au
chevet de l'eglise ä trois absides, donnent
des proportions plus imposantes ä la cathedrale

Saint-Pierre. Le presbyterium necessaire

au College des chanoines est sureleve;

il existe alors une difference de niveau
de plus de 4,50 metres entre le pavement
de l'entree et le socle du maTtre-autel. Pour
donner acces au choeur, un large escalier
barre la nef de ses deux volees monumentales.

En suivant les bas-cötes, prolonges
par des couloirs, on parvient ä la crypte ä
double deambulatoire, egalement dotee
d'une grande abside. Cet edifiee sera de-
moli lors du chantier de construction de la
cathedrale actuelle vers 1160, mais ses
murs servent partiellement de supports aux
fondations de l'edifice actuel (fig. 9).

Les travaux archeologiques entrepris sur
ce site de grand interet apportent une Vi¬

sion renouvelee de l'Antiquite tardive et du
haut Moyen Age. Apres seize annees de
fouilles, l'etat de la recherche nous oblige ä

reprendre certaines interpretations qu'il
faut toujours considerer comme provi-
soires. D'autres degagements en cours, ou
ä venir, permettront de preciser chacune
des etapes de destruction ou de construction.

Plusieurs programmes archeologiques
ayant ete developpes depuis quelques
annees dans des villes voisines, sur les
ensembles episcopaux, ä Aoste en Italie, ä

Lyon, Grenoble, Autun ou Digne en France,
ainsi qu'ä Coire, Martigny et Sion, le nombre

des donnees comparatives a augmen-
te dans de fortes proportions. Des groupes
de travail facilitent les echanges et les reu-
nions sur le terrain et gräce ä une prise do-
cumentaire effectuee selon les memes
criteres, l'information devient plus accessi-
ble. L'exemple du site de la cathedrale
Saint-Pierre de Geneve a montre que des
chantiers de ce genre demandent un 227



temps d'intervention considerable et que
l'interet des resultats depend dans une
large mesure de la duree des fouilles. La

comprehension des autorites et l'opiniä-
trete des archeologues restent donc le

gage d'un succes aupres du public, mais
surtout de la qualite de l'approche scientifique.
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Die Kirchengruppe von Genf

Seit 1976 wird die ehemalige Kirchengruppe
von Genf archäologisch untersucht. Die

Fundstelle ist für Besucher hergerichtet
worden, so dass diese die vielfältige
frühchristliche Vergangenheit der Stadt
besichtigen können.
Die ausgedehnte sakrale Anlage entstand
im 3. Jahrhundert n.Chr. Um 400 führte ein
atrium zu einem Baptisterium und zu zwei
Kathedralen. Die Residenz des Bischofs
und Empfangssäle wurden errichtet. Weitere

Wohnbauten für die Geistlichkeit
zeigen einen besonderen Charakter.
Die architektonische Entwicklung während

des Frühmittelalters ist hochinteressant,

denn es erweist sich, dass das
Kirchenquartier ein ständiger Bauplatz bleibt.
Das Fortführen derarchäologischen Arbeit
durch die Kantonsarchaologie Genf wird
auch in den nächsten Jahren neue
Erkenntnisse zur regionalen Geschichte
liefern.

II complesso delle cattedrali di
Ginevra

II complesso delle cattedrali di Ginevra e

oggetto di indagine archeologica dal 1976;
il luogo e stato sistemato in modo che i visi-
tatori possano rendersi conto del complesso

passato della cittä in epoca paleocri-
stiana.
II vasto insieme di edifici sacri ebbe origine
nel lll secolo d.C; verso il 400 un atrium
conduceva ad un battistero e a due cattedrali,

inoltre furono costruite anche la
residenza vescovile ed una sala per le udien-
ze; altri edifici d'abitazione per i religiosi
mostrano caratteri particolari.
Particolarmente interessante e lo sviluppo
architettonico durante l'Alto Medioevo,
quando il quartiere ecclesiale era pratica-
mente un unico e continuo cantiere.
II proseguimento dello studio da parte
dell'Ufficio archeologico cantonale di Ginevra
condurrä anche nei prossimi anni a nuove
conoscenze sulla storia regionale. S.B.S.
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Les chantiers archeologiques de
Geneve durant les vingt dernieres
annees

C'est en juin 1973 que Marc-R. Sauter fai-
sait etat des decouvertes archeologiques
recentes dans le canton de Geneve ä
l'occasion de l'Assemblee generale de la
Societe suisse de prehistoire et d'archeologie.

Pres de vingt ans plus tard, la configuration

de notre region est completement
transformee car des travaux considerables
ont modifie en profondeur ce petit
territoire. Les chantiers archeologiques ont
ainsi du se multiplier pour sauvegarder
partiellement un patrimoine sans cesse
menace. Malgre ce constat negatif, on peut
se rejouir de l'extraordinaire moisson de
nouvelles donnees historiques et des
resultats scientifiques qu'il est aujourd'hui
possible de präsenter ici, en preparant la
prochaine Assemblee generale du 22 au
24 juin de cette annee.
L'inventaire des stations prehistoriques
des rives du lac et de la rade apporte une
documentation de base significative, veri-
fiee par les fouilles sous-lacustres du site
de Corsier-Port. A Saint-Gervais, un
gisement du debut du Neolithique moyen complete

egalement notre connaissance pour
les premieres periodes d'occupation dans
le canton.
Les grandes voies antiques vers le Plateau
suisse et l'Europe du nord sont attestees
par la decouverte du pont de Carouge (100
avant J.-C.) et celle de l'ancien port de
Geneve (122-120 avant J.-C). La rive gauche
du Rhone a ete touchee tres tot par la
romanisation et il est probable qu'un
passage vers Nyon est bientöt venu prolonger
l'etablissement de ces deux agglomerations.

Peu apres la conquete des Gaules
par Cesar, un ensemble cultuel et un habitat

s'implantent ä Saint-Gervais. II existait
donc ä cet endroit une tete de pont qui ne
cessera de se transformer et de s'agrandir.
La Geneve romaine est resteedependante
de Vienne et son importance sera liee au
developpement du commerce. Certes de
grands personnages ont habite la ville ou
ses environs, mais ils exergaient leurs
charges dans d'autres centres urbains
pour des raisons administratives ou
militaires. Si l'on retrouve les vestiges de
demeures residentielles, on cherchera en
vain les vastes monuments civils ou
religieux de Nyon, de Vienne ou de Lyon.
Des la fin du Ille siecle, la cite est entierement

reconstruite. Les palissades qui pro-
tegent la colline durant les premieres mi-
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Sites fouilles durant les vingt
dernieres annees dans le canton
de Geneve. Ech. 1:250'000.
Archäologisch erforschte Fund¬

stellen der letzten zwanzig Jahre
im Kanton Genf.
Localitä nel canton Ginevra
oggetto di esplorazioni archeologiche

negli ultimi vent'anni.

grations alamanes sont remplacees par un
solide mur de fortification avec ses tours
d'angle. Le port est egalement reamenage
pour recevoir les blocs architecturaux
provenant de Nyon, dont les edifices servent
de carriere.
La topographie chretienne est mieux
connue gräce aux analyses systematiques
menees dans le groupe episcopal implan-
te vers 350 et dans les principaux
sanctuaires etablis dans les aires funeraires ur-
baines des le Ve siecle. Les deux cathedrales

primitives ou l'impressionnante
eglise de Saint-Gervais montrent que
Geneve s'affirme alors en un grand centre
religieux, choisi comme capitale par les rois
burgondes.
La nouvelle Organisation dirigee par de
puissants eveques a pu etre etudiee aussi

bien dans la ville qu'en zone rurale. De
nombreuses eglises appartenant aux
premiers temps chretiens sont maintenant lo-
calisees et l'etude de necropoles comme
celle de Sezegnin a mis en evidence la
Progression demographique qui marque
l'Antiquite tardive et le haut Moyen Age.
Les chantiers archeologiques de ces vingt
dernieres annees ont permis de retrouver
un passe souvent obscur. En profitant de la
restauration des principaux bätiments
medievaux, de la renovation des quartiers et
des villages, les fouilles programmees ou
de sauvetage se sont succede sans inter-
ruption.
Plusieurs sites amenages donnent aux vi-
siteurs une idee des resultats obtenus et
fönt la preuve de la richesse d'un
patrimoine encore trop souvent ignore.



Die archäologischen Fundstellen
der letzten zwanzig Jahre im
Kanton Genf

Im Juni 1973, anlässlich der damaligen
Jahresversammlung der Schweizerischen
Gesellschaft für Ur-und Frühgeschichte, stellte
M.-R. Sauter die neuesten Ausgrabungen
im Kanton Genf vor. Heute, fast 20 Jahre
später, hat sich unsere Region durch die
starke Bautätigkeit völlig verändert. Die Zahl
der archäologischen Ausgrabungen, welche

die ständig bedrohten Fundstellen
wenigstens teilweise zu retten versuchen, hat
sich beträchtlich erhöht. Trotz archäologischer

Verluste können wir uns einer ganzen
Reihe neuer historischer Erkenntnisse
erfreuen. Aus Anlass der diesjährigen
Jahresversammlung derSGUFvom 22. bis24. Juni
ist es uns deshalb möglich, etliche neue
Forschungsergebnisse vorzustellen.
Eine wertvolle Dokumentationsgrundlage
lieferte die Inventarisation der Seeufersiedlungen;

Tauchgrabungen in Corsier-Port
haben ihre Wichtigkeit bestätigt. Jungneolithische

Siedlungsspuren in Saint-Gervais
vervollständigen unser Wissen über die frühesten

Besiedlungsepochen im Kanton Genf.
Der kürzlich entdeckte Flussübergang bei
Carouge (100 v.Chr.) und der antike Hafen
von Genf (122-120 v.Chr.) gehören zu den
grossen Verkehrsadern, die ins schweizerische

Mittelland und bis nach Nordeuropa
reichen. Nachdem das linke Rhoneufer
schon früh römisch wurde, wird die Romani-
sierung dank des Flussüberganges bald
schon eine Fortsetzung in Nyon gefunden
haben. Kurz nach der Eroberung Galliens
durch Caesar entsteht bei Saint-Gervais eine

Siedlung und ein Kultbezirk. Dieser
Brückenkopf hat sich im Verlauf der Zeit
ständig verändert und vergrössert.
Das römische Genf blieb stets abhängig von
der Stadt Vienne; seine Bedeutung
verdankte es dem aufblühenden Handel. Wohl
wohnten auch in Genf bedeutende
Persönlichkeiten - sowohl in der Stadt wie auf dem
Land. Ihre Ämter jedoch übten sie aus
administrativen oder militärischen Gründen in
anderen Städten aus. Deshalb kommen in

Genf zwar Spuren herrschaftlicher
Wohngebäude zum Vorschein, nach grossen
öffentlichen Bauten oder Kultstätten, wie sie
aus Nyon, Vienne oder Lyon bekannt sind,
wird man hier vergeblich suchen.
Am Ende des 3. Jahrhunderts wird die Stadt
erneuert. Die Palisaden, die den Hügel vor
den ersten Alamannenstürmen zu schützen
hatten, werden durch eine solide
Befestigungsmauer mit Ecktürmen ersetzt. Auch
der Hafen wird neu hergerichtet. Er dient als
Umladeplatz für Architekturstücke, welche
aus den Gebäuden von Nyon herausgebrochen

und über den See geschafft werden
müssen.
Dank der systematischen Untersuchung
sowohl der um 350 n.Chr. entstandenen
Kirchengruppe wie auch der wichtigsten
Sakralbauten in den Friedhöfen der Stadt ist
die frühmittelalterliche Topographie gut
bekannt. Die beiden frühchristlichen Kathe-
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fig 2
Plan topographique de la Geneve
antique. Ech. 1:20'000.

Topographie der antiken Stadt Genf.
Topografia della cittä antica di
Ginevra.

dralen und die beeindruckende Kirche von
Saint-Gervais zeigen, dass Genfsich nun zu
einem bedeutenden religiösen Zentrum
entwickelt hat, das von den burgundischen
Königen zur Hauptstadt auserkoren wurde.
Heute noch ist die von mächtigen Bischöfen
durchgesetzte Neuorganisation sowohl in

der Stadt selbst wie auch in der ländlichen
Umgebung spürbar. Zahlreiche frühchristliche

Kirchen sind mittlerweile bekannt. Die
Untersuchung etlicher Friedhöfe, z.B.

Sezegnin, machen den Bevölkerungszuwachs

in der Spätantike und im Frühmittelalter

deutlich.
Die archäologischen Ausgrabungen der

letzten zwanzig Jahre brachten mehr Licht
in die zuweilen dunkle Vergangenheit. Die

Restaurierung wichtiger mittelalterlicher
Bauten, die Renovationen in den Stadtquartieren

und Dörfern boten einerseits
Gelegenheit zu planmässigen Untersuchungen
andererseits zwangen sie aber auch zu
Notgrabungen. Einige der Fundstellen konnten
dem Publikum zugänglich gemacht werden.
Sie mögen den Besuchern und Besucherinnen

eine Vorstellung von den Forschungsresultaten

geben; sie sind aber auch als

Zeugen einer zwar reichen, aber bisweilen
noch wenig gewürdigten Vergangenheit zu
betrachten. 171
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